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A
lienor n’est plus seulement 
d’Aquitaine et le fait savoir. 
Fondée en 2010 à Bordeaux, 
cette banque d’affaires 
small cap s’est rebaptisée cet 
automne Ama Partners – 
conservant le A d’Alienor et 
contractant les deux lettres 

de « M&A » – pour acter l’élargis-
sement de ses horizons. « Au cours 
des trois ou quatre dernières années, 
nous avons ouvert des bureaux à 
Toulouse, où nous sommes d’ailleurs 
en phase active de recrutement, et à 
Marseille. Forts des premiers man-
dats que nous avons obtenus dans le 
nord-ouest de la France, nous envi-
sageons de nous implanter du côté 
de la Normandie ou de la Bretagne. 
De plus, en choisissant un nom plus 
court et dynamique, nous posons un 
premier jalon du développement in-
ternational auquel nous aspirons », 
expose Kevin Peyrot, associé gérant 
qui a rejoint la boutique dès 2014.
Ama Partners a été fondée par 
Brice Thébaud, qui y exerce tou-
jours, et Laurence d’Halleine, 
partie en 2023 chez Clairfield, 
avec pour ambition d’apporter aux 
PME régionales les techniques de 
financement structuré et de haut 
de bilan en vigueur dans le large 
cap parisien. « Entre 2010 et 2015, 
il a fallu évangéliser le marché. 
Nous avons alors commencé par 
du conseil en levées de fonds, en 
relais local de VCs parisiens, avant 
d’évoluer vers du M&A dans le 
cadre d’opérations de LBO, de 
cessions industrielles ou de tran-
sactions de capital-développement. 
Aujourd’hui, notre activité se 

répartit en trois tiers équivalents 
entre ces trois types de deals », 
décrit Kevin Peyrot.

LBO ET M&A CORPORATE
À partir de 2015, les conditions 
d’une montée en puissance de l’ac-
tivité de la boutique se sont mises 
en place. Elle a pris sa place sur le 
segment des entreprises valorisées 
entre 10 et 50 millions d’euros et
a vu progressivement revenir en 
secondaire des sponsors ou des cor-
porates qu’elle avait accompagnés 
pour leur première opération. De 
ce point de vue, les fonds de LBO, 
désireux d’avoir des antennes en 
province, génèrent environ un tiers 
de son deal flow, constitué d’entre-
prises réalisant de 1 à 2 millions 
d’euros d’Ebitda. Au début de
2023, Ama Partners a conseillé la 
société d’infogérance ARJ dans sa 
recherche d’une cible d’acquisition, 
qui a abouti à son rachat de Delta, 
et la structuration de son finance-
ment, assuré par Socadif et un pool 
bancaire. L’année précédente, l’ex-
Alienor Partners était aussi aux côtés
des fondateurs du groupe de forma-
tion professionnelle Pilocap à l’occa-
sion de leur MBO majoritaire avec 
Capital Croissance, Adaxtra Capital 
et UI Investissement. Elle a aussi à
son actif, en 2021 cette fois, la mise 

en relation de Vnaya Villages avec 
Épopée Gestion, dont le résultat a 
été une levée de 4,4 millions d’euros.
Son track record comprend égale-
ment les opérations Vistalid (avec 
Trocadero Capital Partners), Next-
U (avec Turenne et GSO Innova-
tion) ou encore Domalys (avec iXO 
Private Equity), entre autres.
« Nous sommes plutôt sollicités en
buy-side en ce moment, du fait de la 
conjoncture. Le plus souvent, nous 
suivons les tours successifs pour 
le compte de nos clients et nous 
sommes susceptibles d’accompa-
gner des build-up sur des sujets très 
précis dans lesquels nous avons une 
expertise particulière ou lorsque
nous avons une relation historique 
avec le sponsor, ajoute le banquier 
d’affaires. Nous sommes aussi sol-
licités par des fonds ou des corpo-
rates étrangers qui souhaitent faire 
de la consolidation en France et re-
cherchent donc des cibles. Il s’agit le 
plus souvent de relations à qui nous 
avons vendu des actifs français par le
passé. » Le lien entre Ama Partners
et le groupe italien C&C, revendeur 
de produits de la marque Apple, il-
lustre parfaitement cette définition : 
Ama Partners a organisé le process 
de cession d’iConcept, remporté
par C&C en 2021, et l’accompagne 
depuis dans sa recherche d’autres 

cibles dans l’Hexagone. En 2022, 
il a ainsi racheté Symbiose Infor-
matique. Pour porter ses ambitions 
hors de France, Ama Partners s’ap-
puie aussi sur un réseau de bou-
tiques M&A indépendantes au sein 
duquel s’établissent des discussions.

RETOUR SUR LE VENTURE
En recrutant en 2023 Valentin 
Bouilly (lire encadré ci-dessous), 
l’intermédiaire a également enclen-
ché un autre levier de croissance de 
son activité : le retour dans le monde 
du digital. « Avec Valentin Bouilly, 
nous allons renouer avec la tech et 
nous repositionner en venture, là 
où nous avons démarré il y a plus 
de 13 ans. Nous souhaitons être 
acteur de la consolidation que nous 
anticipons dans ce secteur : cela va 
nous amener à conseiller des levées 
de fonds late stage, mais aussi des 
fonds de LBO investissant dans la 
tech ou des industriels rachetant des 
scale-up françaises », détaille Kevin
Peyrot. La boutique n’a jamais to-
talement abandonné ce segment du 
capital-risque, l’un de ses derniers 
dossiers consistant à orchestrer 
une levée de fonds de 2,1 millions 
d’euros pour le compte de Cyclair, 
attirant l’intérêt de Cérésia, Centre 
Ouest Céréales, Naco (géré par 
M Capital), l’association Business
angels des grandes écoles (Badge) 
et le Crédit Agricole de Touraine et 
du Poitou. Elle a également aidé la 
biotech rochelaise PH Tech à bou-
cler sa levée de 5 millions d’euros
auprès d’Océan Participations, de 
Volney Développement, de Syner-
gence et de Naco. � E.L.L.

Désormais appelée Ama Partners, la banque d’affaires 
small cap Alienor Partners étend ses zones d’interven-
tion en renforçant son réseau de bureaux régionaux et 
en reprenant position sur le marché du capital-risque.

élargit ses horizons
Ama Partners

L’équipe d’Ama Partners est emmenée par 
quatre associés : BRICE THÉBAUD (ESTP, 
HEC), cofondateur de la boutique et ancien 
broker chez Exane, Natixis et Aurel BGC 
Partners ; KEVIN PEYROT (Inseec), ancien 
trader sur les marchés financiers chez Crédit 
Agricole CIB ayant ensuite rejoint BNP Pari-
bas en financements structurés ; LUDOVIC 
RICHARD (Audencia), ancien auditeur 
de Deloitte recruté par Ama Partners en 
2017, passé entre-temps au contrôle de 
gestion chez des industriels ; VALENTIN 
BOUILLY (Audencia, université de Laval) 
est passé chez Natixis Partners, JC Decaux, 
puis Adevinta.
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Debout, de gauche à droite : Ludovic Richard, Quentin Moreau, Patricia Sarrat, Quentin Mirebeau, Brice Thébaud. Assis, de gauche 
à droite : Valentin Bouilly, Kevin Peyrot, Adrien Audibert, Jean-Matthieu Gaudin




